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l’Etat ! — On estime à sept mille le nombre des messieurs et 
des dames, appartenant à toutes les catégories de la société 
québecquoise, qui sont venus, ce soir-là, faire honneur aux 
Pères et aux membres du Concile et jouir de cette belle fête 
sociale, par ailleurs hautement artistique.

* »

Le samedi, 9 octobre, à l’issue de la réunion synodale, Son 
Excellence Mgr le délégué apostolique et les Pères du Concile 
se sont rendu au salon d’honneur de l'Université, pour y ren
contrer les étudiants en droit de l’Université Laval de Mont
réal en promenade à Québec, qui avaient exprimé le désir 
de présenter leurs hommages. Au cours de cette réception, 
Son Excellence et aussi NN. SS. les archevêques de Québec et 
de Montréal ont adressé la parole aux étudiants montréalais, 
qu’accompagnaient leurs confrères de la faculté de Québec.

*
* *

La troisième Session solennelle du Concile a eu lieu, à la 
Basilique, dimanche dernier, 10 octobre, et dans les mêmes 
conditions que la première. — La messe pontificale a été célé
brée par Mgr Legal, évêque de Saint-Albert. — Après l’évan
gile, Mgr Langevin, archevêque de Saint-Boniface, a prononcé 
le sermon en français. Sa Grandeur expliqua d'abord en quoi 
consiste la vie chrétienne, et montra ensuite comment elle se 
forme et s’entretient. Dans cette seconde partie du discours, 
l’orateur exposa éloquemment, et avec la plus courageuse fran
chise, en s’appuyant sur les enseignements de Léon XIII et de 
Pie X, quel est aujourd’hui le devoir social des catholiques, 
comment et jusqu’où ils doivent avoir des convictions solides, 
et comme 11 faut, pour former de pareils catholiques, que tout 
l’enseignement de l’école et à toutes les heures soit imprégné


